	Dernière mise en sécurité d'un puits par excavation dans le Nord - Pas de Calais

Dans le Nord - Pas de Calais, 117 anciens puits de mine ont été mis en sécurité depuis 2001 par Charbonnages de France. 
La dernière mise en sécurité d'un puits par excavation dans cette région concerne le puits 9 de la concession de Grenay.


Pour mettre en sécurité les anciens puits de mine, les équipes de Charbonnages de France recourent habituellement à quatre techniques : 

· la méthode " classique " qui consiste à réaliser un bouchon de béton après excavation des remblais supérieurs ;

· le jet-grouting vertical où l'on réalise un bouchon de béton par foration de trous verticaux à travers la dalle de puits dans les remblais supérieurs puis injection d'un coulis de ciment sous haute pression afin de constituer des colonnes de béton jointives ;

· le jet-grouting incliné qui s'appuie sur la même technologie mais en forant de biais pour constituer une voûte en béton dans le cas où la tête de puits est inaccessible ;

· la dalle en tête de puits quand on peut l'asseoir sur des terrains sains, proches de la surface.
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	Pendant les travaux, avant l'obturation du puits par un bouchon béton de 10 mètres de haut.


" Sur les 117 puits que nous avons traités dans le Nord - Pas de Calais depuis 2001, 23 l'ont été par jet-grouting vertical, 34 par dalle en tête de puits, 9 par jet-grouting incliné et 51 par la méthode " classique ". C'est cette dernière méthode que nous avons utilisée pour traiter, sur la concession de Grenay, le puits 9 situé à proximité d'une entreprise de nettoyage industriel de linge ", explique Rémy Gobillot, Directeur technique pour le Nord - Pas de Calais.

Un bouchon en béton de 10 mètres de haut 
La mise en sécurité de cet ouvrage, réalisée durant l'été, est aujourd'hui terminée. Un bouchon en béton de 10 mètres de haut, ancré dans une galerie de surface de 2,50 mètres de large et de 2,50 mètres de haut débouchant dans le puits, obture désormais cet ancien ouvrage minier, profond de 527 mètres et d'un diamètre de 4,50 mètres.
" Le coût des travaux a été de 114 500 euros, très proche du coût moyen de cette méthode. Le surcoût engendré par la création d'une piste d'accès a été compensé par la dimension réduite du bouchon, rendue possible grâce à la présence de la galerie de surface dans laquelle il est ancré ", indique Rémy Gobillot.



Les grandes étapes de l'opération

Le traitement de ce dernier puits du Nord - Pas de Calais par la méthode " classique " s'est opéré en plusieurs étapes :

· obtention de l'accord du propriétaire du site ;

· sondages de reconnaissance carottés et pressiométriques pour déterminer la nature des sols et le niveau des bons terrains encaissants ;

· construction d'une piste (100 m de long sur 8 m de large) ;

· détermination des dimensions du bouchon selon la nature des terrains et la présence d'une galerie de surface qui permet de diminuer la hauteur du bouchon en béton ;

· mise en sécurité proprement dite : excavation du puits, construction d'une cheminée de contrôle des remblais et du gaz, coulage du bouchon, remblaiement, pose d'une dalle en tête de puits équipée d'un regard de visite obturé par un tampon en fonte verrouillable, pose d'un évent en tête de puits pour éliminer tout risque de surpression de gaz sous le bouchon.

